
 9

 
 
 

Le début de la fin 
 
 
 

Beaucoup de personnes prennent l’amour en excuse 
pour justifier leurs choix ou leurs décision. Mais très peu 
choisissent cette raison pour le simple fait qu’il ont fait 
leurs choix vraiment par amour, mais prennent cette 
excuse pour le simple fait qu’elle est la plus belle au 
monde. 

Cette histoire est sans doutes comme celle de beaucoup 
de gens à une seule différence près : elle se passe entre 
deux hommes. Enfin, plutôt entre deux jeunes hommes.  

Le plus jeune, Corsino est un garçon de 22 ans qui, 
malgré son jeune âge, est passé par beaucoup d’épreuves 
et qui n’a qu’une seule croyance, l’Amour. Le deuxième, 
répondant au nom de Thomas, est un garçon de 28 ans, qui 
n’a pas eu non plus une vie facile puisque, comme pour 
beaucoup d’homosexuels, ses parents ont eu du mal à 
accepter l’orientation de leur fils. Il est évident que son 
passé sentimental était lui aussi assez chargé, car pour 
arriver à leurs fins, beaucoup d’hommes sont prêts à tout 
et Thomas, comme beaucoup d’autres, ne se méfiait pas et 
suivait le mouvement. 

Cette histoire est assez bête en somme car le bonheur 
qui aurait pu être le refrain de leur vie ne sera qu’une 
peine et une destruction pour nos deux protagonistes. Pour 
Corsino, en particulier, qui n’avait dans son cœur que le 
désir d’être heureux en amour. Dans le cœur de notre 
jeune homme, l’amour était la seule passion. 

 
Je passerai rapidement sur leur passé respectif, mais j’y 

ferai régulièrement allusion. Pour situer l’histoire de nos 
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deux garçons, Corsino et Thomas se sont rencontré un 
26 mars et se sont aimés tout de suite. Ils sont réciproque-
ment leur premier véritable amour et quel amour ! 
L’amour pur et sincère, avec ses joies… et ses peines 
biensûr. Malheureusement pour eux le passé de chacun va 
les rattraper et leur destruction se fera sans qu’ils ne s’en 
aperçoivent. Durant les deux ans d’amour passion entre 
eux, les problèmes de tout couple étaient présents. La ja-
lousie de l’un, les retards de l’autre, la drague des autres 
garçons sur l’un et l’autre pour les faire se séparer, etc… 
étaient certains de ces problèmes. Malgré cela la confiance 
mutuelle entre eux était intacte, même s’il faut le dire, 
Corsino était bien plus jaloux et le montrait bien plus que 
Thomas. Le problème, venait du fait que Corsino ne trou-
vait pas sa voie. Il avait un sentiment d’inutilité et d’être 
un poids pour Thomas qui lui travaillait dans ce qui lui 
plaisait. Peut-être ce problème est-il l’une des raisons de 
cette histoire. 

La famille était également assez compliqué car, contrai-
rement à celle de Corsino, qui accepta tout de suite son 
homosexualité, celle de Thomas eu plus de mal et ce der-
nier du souffrir pendant des années l’absence de sa 
famille. 

Certains diront qu’ils se sont rencontrés trop tôt, 
d’autres qu’ils n’étaient pas fait pour être ensemble. Per-
sonne ne le sait vraiment ! « Peut-être qu’un jour ils se 
retrouveront » disaient certains. « C’était perdu d’avance » 
disaient les autres. 

Bref, passons sur les évènements d’avant la période qui 
nous intéresse et venons-en directement aux faits. 

Corsino et Thomas avaient emménagés rapidement en-
semble. Tout se passait bien pour notre jeune homme qui 
voyait sa vie enfin prendre un sens et se ranger. Mais la 
période de répit, fut de courte durée. 

Tout le monde sait que l’on devint de telle ou telle fa-
çon du fait de notre passé. Certaines personnes deviennent 
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froides et sans sentiments du fait d’une douleur amoureuse 
par le passé. D’autres deviennent des consommateurs de 
sexe comme pour effacer la trace de leur amour perdu ou 
encore pour ne plus souffrir d’un amour unilatéral. 

Il est vrai que l’amour est un jeu basé sur la séduction. 
Comme on dit : « Suis moi, je te fuis ; Fuis moi, je te 
suis ». Corsino savait que rien ne pouvait se construire 
avec cette attitude. La confrontation dans un couple, bien 
que nécessaire pour que l’un apprenne de l’autre et lui 
apprenne en retour, n’est pas une situation viable si cela 
devient un combat de tous les jours. 

Parfois, on se rend compte que ce que l’on cherche 
n’est pas ce que l’on a. Il est évident que la rupture est 
nécessaire dans ces cas là, mais parfois on a ce que l’on 
recherche mais on n’est pas prêt pour le vivre pleinement. 
C’est là le plus dur. La personne qui elle est prête ne com-
prend pas et ne veut pas comprendre. Elle souhaite tout 
faire pour sauver son couple et ira jusqu’à faire des sacri-
fices. Ce qui est évident, c’est que par amour, certains 
iront jusqu’à l’irréparable. 

Il y a plusieurs étapes dans la vie. La réussite de nos 
études, lorsque l’on quitte nos parents et que l’on prend 
notre premier appartement, lorsqu’on rencontre l’amour, 
etc... Pour certaines personnes les étapes s’arrêtent là. On 
y rajoutera pour certaines d’entres elles, la naissance d’un 
enfant et un mariage. Mais que ce soit pour les unes ou les 
autres, on peut rajouter dans tout les cas, la perte de 
l’amour. Les schémas sont divers et variés. Les rôles vont 
de la personne qui quitte à celle qui subit, de la personne 
qui trompe à celle qui se fait trahir, de celle qui est prête à 
sacrifier certaines envies à celle qui ne veut rien abandon-
ner, etc. 

Il est évident que le temps peut effacer les souvenirs, 
mais on n’oublie jamais un amour. Ce qui est le plus dé-
routant c’est que l’intensité de la douleur que l’on peut 
ressentir dépend de beaucoup de facteurs, qu’ils soient 
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mentaux, ou extérieurs à nous-même. L’âge est l’un de ses 
facteurs. Plus on avance dans la vie, plus on se rapproche 
de notre mort et donc le temps qui nous est impartit pour 
mener notre projet de vie à bien se raccourcit avec les 
jours qui défilent. Le danger et que voyant les jours, les 
mois et les années avancées, on ne finisse pas accepter les 
choses par dépit. 

Les envies sont également un de ces facteurs. Plus on 
avance dans l’age, plus on précise ce que notre vie devra 
être. Certaines envies disparaissent, d’autres apparaissent 
et certaines se confirment. On a tous certains rêves lorsque 
l’on est enfant. Pour certain c’est être médecin, magicien, 
artiste, etc… mais au fur et à mesure que les années avan-
cent, on se rend compte que l’on ne pourra pas faire tous 
ces rêves car ils seront inaccessibles ou tout simplement 
irréalistes. Certaines envies telle que pour les filles, le fait 
d’avoir un enfant, reste en général une envie qui restera 
présente. Pour ce qui concerne les envies qui arrivent avec 
l’age, on peut citer l’amour. Il est rare que vers nos treize 
ou quatorze ans, on se soucie de l’amour. On sait très bien 
qu’on le cherchera mais on ne se soucie pas vraiment de 
cet élément. On veut vivre sa jeunesse. 

Pour Corsino, ces sentiments sont apparus assez tôt. Il 
avait déjà vécu l’amour par le passé et venait de faire son 
deuil de cette relation quelques semaines avant de ren-
contrer Thomas. 

Ce fut le coup de foudre. Leurs regards se sont croisés 
et ils se sont tout de suite aimés. Pour Corsino qui ne 
croyait pas au coup de foudre, c’était l’occasion de revoir 
ses positions. 

Il n’avait jamais ressentis cela. C’était comme un tour-
billon qui lui prenait le cœur et le transportait. Un 
sentiment de vertige, une sorte de chute libre mais qui ne 
lui faisait pas peur. Il ne savait plus où il était cette ren-
contre fut telle une amnésie sur ce qu’il était. Que faire ? 
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Que dire ? Autant de questions qui courraient dans se tête 
que d’amour qui était en train de remplir son cœur. 

Tout alla très vite ensuite, ils de voyaient tout les jours 
et passaient des heures à discuter et à plonger leur regard 
dans celui de l’autre. Corsino tout comme Thomas, aurait 
pu passer des heures à fixer le regard de celui pour qui 
sont cœur battait. Les jours qui suivirent, Thomas fit à 
Corsino le plus beau des cadeaux aux yeux de ce dernier. 
Il n’hésitait pas à tenir la main de Corsino et à l’embrasser 
en pleine rue, dans les magasins ou encore dans le métro. 
Pour Corsino c’était être un couple comme tout les autres. 
Je ne saurais pas expliquer ce qu’il ressentait. Pour lui 
c’était plus que d’être un couple aux yeux des autres, 
c’était montrer aux autres que l’amour homosexuel exis-
tait. La preuve que l’on peut vivre son amour au grand 
jour sans en avoir honte. Etre un couple heureux et 
l’assumer. C’était également la preuve que Thomas accep-
tait leur relation aux yeux de la terre entière. Pour notre 
jeune protagoniste, il était évident que c’était lui l’homme 
de sa vie. Pour Corsino, Thomas était le seul et unique 
garçon à pouvoir le rendre heureux. Le seul et unique avec 
qui il pourrait faire sa vie. Le seul à qui il pourrait dire « je 
t’aime » et le seul qui pourrait remplir son cœur d’amour. 

Mais comme chacun le sait, la vie n’est jamais toute 
rose ou toute noire. 

Un jour, Thomas ressentit le besoin d’être seul. Il 
n’avait jamais vécu la solitude. Jamais il n’avait eu son 
propre appartement et en ressentait le besoin. Il était éga-
lement en pleine reconversion professionnelle et allait 
bientôt reprendre ses études dans le but d’une évolution 
interne. Il avait besoin d’être seul. Il est vrai que dans la 
vie, il est parfois nécessaire à un individu de se retrouver 
seul. On sent que notre vie est en train de prendre un vi-
rage à quatre-vingts dix degrés et on a tellement peur de ce 
qui va se passer que l’on remet tout en question. 
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Dans quel but ? Je pense que beaucoup ne le savent pas 
eux-mêmes. Besoin de solitude pour se retrouver seul avec 
soi-même, besoin de ne pas sentir d’attache à une autre 
personne, besoin de liberté ou tous simplement le besoin 
de tout changer pour faire de notre vie une toute nouvelle 
aventure sans un seul lien avec notre passé. Qui sait vrai-
ment ce qui se passe dans notre tête en de pareils 
moments ? 

Mais il ne faut pas oublier ceux qui reste et qui ne veu-
lent qu’une chose aimer, comme Corsino le voulait. 

Corsino lui avait besoin d’amour. Mais pas de 
n’importe quel amour. Non, il avait besoin de celui de 
Thomas. Il avait besoin de lui, besoin de ses bras, de ses 
baisers, de ses caresses, de ses regards sur lui, de tout cet 
amour qu’il pouvait lire dans les yeux de Thomas. Pour lui 
vivre sans ce dernier était inconcevable. Il n’aurait pas 
hésité une seule seconde à donner sa vie contre celle de 
Thomas. 

Ce que Corsino n’avait pas envisagé lorsqu’il avait ren-
contré Thomas, c’était que sa vie allait être liée à leur 
relation. Il serait tellement lié par cette dernière qu’elle et 
sa vie ne faisait plus qu’une. La mort de leur relation si-
gnait la mort de sa propre vie. Cette idée n’avait jamais 
effleurée Corsino. Pour lui on pouvait toujours trouver un 
moyen de s’en sortir. Ce qu’il ne savait pas en revanche, 
s’était que parfois dans la vie, on est si abattu par une 
nouvelle, que l’on ne sait pas au nom de quoi se battre, au 
nom de quoi continuer ou au nom de qui continuer. Pour 
lui, la vie sans amour, n’était pas une vie. Pour lui les 
âmes sœurs ne pouvaient que s’aimer envers et contre tout. 
Ce qu’il ne savait pas c’était que notre monde n’était pas 
le monde où l’amour pouvait être le plus fort et gagner 
toutes les batailles, comme il l’avait imaginé. Il y a parfois 
dans la vie d’un individu le besoin de faire le point seul et 
sans avoir d’attache. Etre juste seul avec soi-même. Ces 
moments de remise en question, sont traversés par beau-
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coup de personne à un certain moment de leur vie. Ils font 
le bilan de ce qu’ils ont réussi à faire par le passé et envi-
sagent l’avenir en fonction de ce qu’ils ont déjà fait ou de 
ce qu’ils n’ont pas encore fait. Pour certaines personnes, le 
bilan est parfois si négatif, qu’elles ont le sentiment 
d’avoir raté leur vie ou ressentent le besoin de vivre autre 
chose. Pour d’autre le bilan est en adéquation avec ce 
qu’elles voulaient faire et son fière de leur parcourt. Mais 
que ce soit dans l’un ou l’autre des bilans, certaines per-
sonnes ont besoin de passer à une autre étape de leur vie. 
Que ce soit parce qu’elles ont le sentiment de n’avoir rien 
fait de leur passé ou parce qu’elles estiment avoir fini un 
chapitre de leur vie et décident de changer du tout au tout. 
Le plus dur à vivre dans ces situations est pour ceux qui 
sont liés à cette vie. Ils se retrouvent, du jour au lende-
main, effacés de la vie de la personne qui veut autre chose 
et qui ne laisse généralement pas de place pour ces derniè-
res. Elles perdent, pour certaines un ami, pour d’autres, un 
frère : pour les unes un fils, pour les autres un parent ; 
mais certaines perdent l’amour de leur vie et c’est pour 
elles que la décision est le plus dure à accepter. C’est ce 
qui se passa pour Corsino. Il avait perdu du jour au lende-
main, celui qu’il aimait plus que tout au monde, son 
quotidien, ses projets et ses envies. En d’autres thermes, 
avait perdu sa vie ou du moins celle qu’il voulait cons-
truire et pour laquelle il travaillait chaque jour pour la faire 
devenir réalité. Pour lui rien ne pouvait venir détruire leur 
amour. 

C’est ce jour où Thomas mit fin à leur relation, qui re-
mit Corsino dans la réalité, mais ce jour marqua également 
pour notre jeune homme le début de la fin. 
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 La solitude 
 
 
 

Corsino s’était renfermé sur lui même depuis leur rup-
ture. Il ne voulait plus voir qui que ce soi et ne sortait plus. 
Pour lui, sortir et voir des gens qui ne se préoccupaient pas 
de savoir comment il allait depuis sa séparation d’avec 
Thomas, alors qu’ils croisaient ce dernier tous les soirs, le 
vaccinait contre les sorties dans le milieu homo. Il passait 
donc toutes ses soirées dans l’appartement qui fut en 
d’autre temps leur nid d’amour. Lorsqu’ils se sont séparés, 
Corsino eu le choix de sortir dès le début et de continuer à 
vivre et à rencontrer du monde ou de ne pas sortir mais 
dans ce cas cela était pour très longtemps. Il avait fait le 
chois de ne pas sortir pour être sûre de ne pas croiser 
Thomas et le voir avec d’autres. C’est peut-être ce qui l’a 
perdu. Rester seul, dans cet appartement qui lui rappelait à 
chaque regard des souvenirs. Mais une autre chose était 
cherché par notre jeune garçon, et c’était de ne pas remon-
ter la pente. Pour lui rester au fond était le seul et unique 
moyen d’être sûre de plus retomber. Il était tombé trop 
souvent pour avoir eu envie de réessayer. La seul diffé-
rence était que dans cette situation là, il était tombé mille 
fois plus bas que dans la pire des situations qu’il avait tra-
versé par son passé. C’était un peu comme gravir une 
montagne. On tombe une fois, deux fois, mais ou bout 
d’un moment, on se lasse et on reste au pied de la monta-
gne. Comme il se le répétait souvent, il faut quand même 
essayer car on ne sait jamais. Mais lui savait. Il savait 
qu’une fois encore il allait tomber. C’était peut-être faux 
mais lui en était convaincu. S’il avait trouvé une raison 
d’avancer, une raison d’essayer, une raison de croire en de 
jours meilleurs, il aurait pu continuer reprendre son ascen-
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sion de cette montagne qu’était sa vie et dont le sommet 
était l’amour et le bonheur. La seule chose qui aurait pu lui 
faire croire en des jours meilleurs, était le fait qu’il n’avait 
que vingt deux ans et que la vie était devant lui. Mais il 
savait trop bien que ce n’est pas l’age qui dirige la vie. A 
l’inverse de tous ceux qu’il croisait, lui savait que ce n’est 
pas parce que l’on à tel ou tel age que l’on à vécu telle ou 
telle chose. Il avait l’impression lorsqu’il parlait avec les 
gens qu’il avait l’habitude de côtoyer, que la vie était dans 
leur esprit réglée comme du papier à musique. A tel age, 
on a vécu ceci et cela, dans les dix ans qui suivront, on 
vivra cela et cela, etc. Lui savait que la vie ce n’était pas 
cela. Il savait qu’entre dix et vingt ans, on pouvait vivre 
plus qu’une autre personne dans toute sa vie. Il savait que 
son passé était bien plus rempli que celui de beaucoup 
d’autres. C’était ce même passé qui le condamnait depuis 
des années mais qui par l’amour de Thomas s’était allégé 
et qui depuis leur rupture était non seulement redevenu 
tout aussi mélancolique et triste qu’avant leur rencontre, 
mais était également encore plus lourd à supporter. C’était 
l’amour qui lui permettait de supporter ce passé et qui em-
pêchait ce dernier de faire obstacle au bonheur de Corsino 
et à sa croyance en un futur heureux. Beaucoup lui avaient 
dit qu’il retomberait amoureux, que la vie l’attendait et 
que le temps effacerait cette peine et ses blessures. Lui 
savait que la vie était derrière lui du fait de son passé et il 
s’avait qu’il ne pourrait plus aimer. Apprécier sûrement 
mais aimer non ! Il est évident que, dans la vie, on n’est 
jamais sure de rien et Corsino le savait, mais il savait éga-
lement que son cœur resterait prisonnier de Thomas. 

Afin d’évité toutes ces personne et pour ne pas jouer les 
hypocrite, il avait donc opté pour la solitude. Chaque soir, 
du fait de l’absence de Thomas, il restait seul à tourner en 
rond dans l’appartement fumant cigarette sur cigarette et 
revoyant souvenir sur souvenir. Cela faisait déjà plusieurs 
semaines qu’il ne regardait plus la télévision et ne l’avait 


